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Les univers Butor  

Trois  ouvrages récents  sur l ’œuvre de Michel  Butor  

 

 

Trois  l ivre s  récents  couvrent  un très  la rge  champ de l ’ immense  act iv i té  de 

Miche l  Butor .  Avec peut -ê tre  toutefois  un accent  part icu l ie r  mis  sur  toutes les  

œuvres qu’ i l  a  réa l i sées avec  des art i s tes .   

Poez ibao  propose  ic i  un pet i t  tour  d ’hor izon de  ces t ro is  l ivres .  

 

Du plus anc ien au p lus récent  i l  s ’ag i t  de  :  

 

1 .  Universo Butor ,  par  Marc ia  Arbex e t  Roger -Miche l  Al lemand  ;  

 

2 .  BBB,  Bib l iotheca  Butor iana  Bodmerianae ,  l e s  l i v r e s  d ’a r t i s t e s  d e  Mi ch e l  Bu tor  à  

l a  Fonda t i on  Mar t in  Bodmer ,  par  Isabe l le  Rousse l -Gi l le t  e t  Naomi Wenger  ;   

 

3 .  Dix-hui t  Lustres ,  Hommage s  à  Mi ch e l  Bu tor ,  sous la  d i rect ion d ’Amir  Big lar i  

et  Henri  Desoubeaux  

 

 

 

1 .  Universo Butor  

 

Unive r so  Bu tor ,  par  Marc ia  Arbex e t Roger -Miche l  

Al lemand,  Edi tora  C/Arte ,  Be lo Horizonte ,  2012 .  

 

Ce l ivre  rassemble  les  ac tes  d ’un col loque qui  s ’est  tenu 

du 24 au 27 octobre  2011 à  Be lo Horizonte  au Brés i l .   

On peut  consul ter  ic i  l e  sommaire  du l ivre .   

Le  l ivre  comporte  des textes  en frança is ,  certa ins de 

Miche l  Butor ,  e t  des textes  en portuga is .   

 

 

En feui l letant le  l iv re  

Les grandes sect ions  du l ivre  vont  se  référer  aux quest ions de  l ’ imagina i re ,  de  

l ’ intertexte ,  de  la  lecture ,  de  l ’ amit ié ,  de  la  f ic t io n,  de  la  l i s iè re  e t  de  l ’homme, 

autant  d i re  autour de thémat iques essent ie l les  de  l ’œuvre  de  Miche l  Butor .   

I l  s ’ouvre  avec  une sect ion dédiée  à  des poèmes de  Miche l  Butor .  Roger -Miche l  

Al lemand,  auteur  en 2009  aux édi t ions Flohic  d ’un beau Miche l  Bu tor  propose  

ensui te  une réf lex ion sur  l ’ écr i ture  e t  le  s i lence .  

En écho avec  sa  contr ibut ion  pour le  doss ier  de  Poez ibao ,  ces  mots  :   

 

Chez Miche l ,  l ’ expér ience ,  fondat r i ce ,  de  «  l ’ é t r angeté  de  l a  vo ix  »  

materne l l e ,  a  f a i t  émerger  «  l a  paro le  s i l enc ieuse  » ,  qu i  do i t  ê tr e  mise  en 

r apport  avec  ce  qu ’ i l  déc lare  des  f ina l i t és  de  l ’ écr i ture .  (p .51)  

 

http://150.164.100.248/poslit/08_publicacoes_pgs/publicacao002Universo%20Butor.html
http://poezibao.lettera.fr/poezibao/2016/12/dossier-en-hommage-%C3%A0-michel-butor-10-roger-michel-allemand-dun-timbre-lautre.html
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Ley la  Perrone -Moisés propose  un beau texte  «  sur  les  cartes  posta les  de  Miche l  

Butor  » ,  occas ion d ’un cahier  d ’ i l lustra t ions en couleur  où se  t rouvent 

reprodui tes  que lques -unes des cé lèbres cartes -col lages que Miche l  Butor 

envoya i t  à  ses  correspondants .   

 

Le  l ivre  se  termine sur  l a  contr ibut ion d ’Henri  Desoubeaux «  Mines communes 

de  la  recherche butor ienne  » ,  présenta t ion de  son g igantesque opus,  l e  

Di c t i onna i r e  Bu tor ,  incontournable  pour tous ceux qui  veulent  approcher  l ’œuvre 

de l ’ écr iva in  comme pour ceux qui  en sont  dé jà  des adeptes pass ionnés.  S i te  

magnif ique ,  co l lec t i f ,  qui  tente  de  recenser  tout  ce  qui  concerne Butor e t  qui  

est  de  surcroî t  enr ichi  de  nombreux textes  de  l ’ auteur  lu i -même.   

 

Sor te  de GPS l i t t éra i r e ,  i l  s ’ ag i t  d ’un  out i l  v i sant  à  voyager  auss i  a i sément  

que  poss ib le  dans  l a  forê t  des  r éférences  d ’ouvrages ,  de  noms d ’auteurs ,  

d ’a r t i s t es ,  de  per sonnes ,  d ’éd i teurs ,  des  t i t r es ,  t i t r es  de  po èmes  en  

par t i cu l i e r ,  ex trêmement  nombreux ,  des  thèmes ,  pays ,  expos i t ions ,  e tc .  

at t achés  à  l ’œuvre  qu ’ i l  a  pr i s  pour  ob je t .  (p .410)  

 

 

 

 

 

2.  BBB, Bibl iotheca Butoriana Bodmerianae  

 

BBB,  Bib l i o th e ca  Bu tor iana  Bodmer ianae ,  l e s  l i v r e s  

d ’a r t i s t e s  d e  Mi ch e l  Bu tor  à  l a  Fonda t i on  Mar t in  

Bodmer ,  par  Isabe l le  Rousse l -Gi l le t  e t  Naomi 

Wenger ,  Édi t ions Notar i ,  2016,  44€  

f iche  du l ivre  sur  le  s i te  de  l ’ éd i teur  

(En c l i quan t  su r  l e  l i en  aud io  ou  su r  l ’ image  du  l i v r e ,  on  

d éc l enche  l ’ ouve r tu r e  de  p lu s i eu r s  page s  d e  c e  l i v r e ) .   

 

La  Fondat ion Mart in  Bodmer,  à  Cologny ,  en 

Suisse ,  en col laborat ion avec  les  Edi t ions Notar i ,  prépara i t  pour le  quatre -v ingt  

d ix ième anniversa i re de  Miche l  Butor  le  14 septembre ,  le  lancement d ’un l ivre 

présentant  p lus de  120 l ivres  d ’ar t i s tes  de  l ’ écr iva in ,  comprenant  notamment 

les  100 l ivres  qu’ i l  ava i t  offerts  à  la  Fondat ion en 2014.  La publ ica t ion é ta i t  

in i t ia lement  prévue le  jour  même de  son  anniversa i re ,  mais  Miche l  Butor  est  

malheureusement décédé  le  24 août  dernier .  Un hommage lu i  a  é té  rendu mardi  

20 septembre  2016 par  la  présenta t ion de  ce  nouveau l ivre ,  en présence  de  ses 

deux auteurs  :  Isabe l le  Rousse l -Gi l le t  e t  Naomi Wenger .  

Miche l  Bu tor  é ta i t  un grand admira teur  de  l ’ entrepr ise  de  Mart in  Bodmer  e t  

surtout  un grand ami  de  la  Fondat ion .  C’est  donc tout  nature l lement  qu’ i l  a  

déc idé  de  lui  fa i re don d ’une part ie  emblémat ique de  sa  product ion.  La 

Fondat ion s ’est  a ins i  enr ichie  d ’une centa ine  de  l ivres -objets ,  l ivres  d ’ar t i s tes  

http://henri.desoubeaux.pagesperso-orange.fr/index.html#Dictionnaire
http://henri.desoubeaux.pagesperso-orange.fr/index.html#Dictionnaire
http://www.editionsnotari.ch/collections/hors-collections/bibliotheca-butoriana-bodmerianae.html
http://fondationbodmer.ch/fondation/martin-bodmer/
http://fondationbodmer.ch/2016/09/209-soiree-de-lancement-du-livre-bbb/
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que l ’écr iva in ava i t  créés depuis  les  années 1960,  en col laborat ion é tro i te  avec 

des d iza ines d ’ar t i s tes .  

«  L’ idée  de  fa i re  un l ivre  sur  ce  fonds s ’est  imposée  comme une év idence .  C ’est  

a ins i  qu ’est  né  ce  volume,  qui  assoc ie  p lus de  120 photographies  en couleurs  

aux textes  cr i t iques de  la  chercheuse  Isabe l le  Rousse l -Gil le t ,  de  l ’Univers i té  

d ’Artois ,  qui  ava i t  dé jà  une conna issance  très  approfondie  des  l ivres  de  Miche l  

Butor .  Vér i table  kalé idoscope ,  ce t  ouvrage  de  300 pages a  pour but  de  

d’honorer  cet te  part  s i  importante  dans l ’œuvre  de  Miche l  Butor .  »  

source  

 

en feui l letant le  l iv re  :   

C’est  un ouvrage  magnif ique  e t  fasc inant ,  dès les  pages de  garde  qui  sont  

ent ièrement recouvertes  d ’ inscr ipt ions  en tout  pet i ts  caractères ,  l esque l les  sont  

en fa i t  le s  t i t res  de  tous les  l ivres  de  Miche l  Butor ,  en ordre  ch ronolog ique .  

Une idée  que l ’on doi t  à  l ’ éd i teur ,  Luca Notar i ,   «  que  ce l le  de  ces pages de 

gardes ,  qui  réunissent  l ’ ensemble  des presque 2800 t i t res  de  MB,  é tabl ies  dans 

l e  Cata logue de  L ’Écart ,  tenu par  le  poète  lu i -même.  Pages à  l i re  à  la  loupe  !  » ,  

se lon les  mots de  Isabe l le  Rousse l -Gi l le t  dont  on peut  l i re  la  présenta t ion de 

ce  l ivre ,  dans sa  contr ibut ion au doss ier  de  Poez ibao .   

I l  faudra i t  pouvoir  s ’a rrê ter  sur  chaque double  page ,  avec  son d isposi t i f ,  page  

de  gauche le  texte  et  les  indica t ions b ib l iographiques e t  page  de  droi te  les 

images ,  les  t rès  be l les  photos de  Naomi Wenger .  

On admire  la  d ivers i té  des œuvres ,  des formats ,  on reconna i t  que lques t ra i ts  

dominants  chez  te l  ou te l  a r t i s te ,  Youl  par  exemple  e t  le  choix  des papiers ,  

toujours é tonnants ,  ou b ien Bert rand Dorny ,  un des ar t i s tes  avec  qui  Miche l  

Butor a  le  p lus t rava i l lé ,  ou Patr ice  Pouperon,  pour n ’en c i ter  que  que lques -

uns (que l ’on peut  b ien sûr  re trouver  sur  le  Butorweb d ’Henri  Desoubeaux ) .  

On dist inguera  peut -ê tre  une double  page  part icu l iè rement be l le  e t  émouvante ,  

avec  deux créat ions de  Miche l  Butor  lu i -même qui  ava i t  l ’habi tude de  concevoir 

une créat ion spéc i f ique  pour l ’ anniversa i re  de  sa  femme Marie - Jo (1932-2010) .  

I l  y  a  là  une «  Fabr ique à  l i tan ies  » ,  conçue par  Miche l  Butor  pour s ’excuser  de  

ne pas fa i re  assez  de  compl iments à  son épouse  e t  une «  Tour du Retour de 

Marie -Jo »  (p .225) .  Et  on s ’amusera  auss i ,  avec  la  composi t ion «  Porta i t  de  

l ’ a r t i s te  en sa lopette ,  de  Bertrand Dorny ,  puisque l ’on sa i t  peut -ê tre  que Miche l  

Butor porta i t  toujours d ’é tonnantes sa lopettes  mul t ipoches confect ionnées par 

Marie -Jo .   

 

«  Les  é léments  autob iograph iques  fonct ionnent  l e  p lus  souvent  comme 

appui  du  rêve  e t  parfo i s  comme appe l  du  rée l  in ter ro mpant  l a  pui s sance  

imag inat ive .  »   (p .  244)  

 

 

  

http://fondationbodmer.ch/2016/09/209-soiree-de-lancement-du-livre-bbb/
http://poezibao.lettera.fr/poezibao/2016/12/dossier-en-hommage-%C3%A0-michel-butor-4-isabelle-roussel-gillet-une-dette-de-libert%C3%A9-envers-michel-butor.html
http://poezibao.lettera.fr/poezibao/2016/12/dossier-en-hommage-%C3%A0-michel-butor-4-isabelle-roussel-gillet-une-dette-de-libert%C3%A9-envers-michel-butor.html
http://henri.desoubeaux.pagesperso-orange.fr/index.html#Dictionnaire
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3.  Dix-huit  lustres  

 

Dix-hu i t  Lus t r e s ,  Hommag e s  à  Mi ch e l  Bu tor ,  sous la  d i rect ion 

d’Amir  Big lar i  e t  Henri  Desoubeaux,  706 p . ,  C lass iques 

Garnier ,  2016 ,  59€ .   

 

Livre  d ’hommages à  Miche l  Butor  pour ses  90 ans ,  mais 

paru hé las ,  lu i  auss i ,  de  façon posthume,  cet  ouvrage 

rassemble  les  contr ibut ions de  so ixa nte-d ix  univers i ta i res ,  

art i s tes  e t  compl ices ,  d ’hor izons géographiques var iés,  

dés i reux de  témoigner  leur  admira t ion à  l ’égard de  l ’œuvre 

réa l i sée  :  l e  roman,  la  poésie ,  l ’ a r t ,  l a  correspondance…  

Consul ter  la  tab le  des mat ières  du l ivre  

 

En feui l letant le  l iv re  

I l  est  impossib le  ic i  b ien sûr  de  rendre compte  de  manière exhaust ive  de  ce  

fort  volume de  plus de  sept  cents  pages mais  on a t t i rera  l ’ a t tent ion plus 

part icu l iè rement sur  te l le  contr ibut ion,  une  c i ta t ion,  e tc .   

 

Une première  part ie  du l ivre  est  consacrée  à  «  Michel  Butor ,  l ’ a r t  e t  les  

col laborat ions art i s t iques  »  

 

Ainsi  de  la  contr ibut ion de  Mir e i l l e  Ca l le -Gruber ,  présente  dans ce  doss ier  de  

Poez ibao  e t  qui  écr i t  que  Miche l  Butor   

 

a  cons idérab lement  t r ava i l l é  à  donner  à  l ’ob je t  l iv re  l es  formes  e t  mat ières  

l e s  p lus  ina t tendues ,  la  l iber té  l a  p lus  fo l l e .  P l i ages  dép loyab les  en  tous  

sens ,  paravents ,  l epore l los ,  r e tab les ,  co l l ages ,  po lypt iques ,  écr i tures  sur  

bo i s ,  sur  g l a i s e ,  su r  pein ture ,  pap ier  ca lque ,  photograph ies .  (p .59)  

 

Sa contr ibut ion est  consacrée  à  la  descript ion d ’un très  é tonnant  document ,  

des «  broui l lons broui l lés  » ,  se lon le  t i tre  de  sa  communicat ion ,  de  Mobi l e ,  

offerts  par  Miche l  Butor  à  son épouse  Marie -Jo .  Mire i l l e  Ca l le -Gruber écr i t  

encore  à  propos de  ce  type  d ’archives qu’ i l  s ’ag i t   

 

des  premières  peaux  d ’écr i ture  que  sont  l es  notes  prépara to i res  e t  l es  

brou i l lons .  (p .61)  

 

On s ’arrê te  auss i  avec  une ce r ta ine  fasc inat ion sur  la  descr ipt ion du bureau de  

Michel  Butor ,  à  l ’Écart ,  à  Luc inges ,  par  André  Clave l  :  

 

C’es t  à  l ’ é t age  que  Miche l  Butor  t r ava i l le ,  dans  un  vas te  bureau  qu i  

r es semble  tout  à  l a  fo i s  à  une  of f i c ine  d ’a l ch imis te ,  à  un  a te l i e r  de  

t ypographe ,  à  une  hutte  préco lombienne ou abor igène ,  à  un cab inet  de 

https://www.classiques-garnier.com/editions-tabmats/HdxMS01_tabmat.pdf
http://poezibao.lettera.fr/poezibao/2016/11/dossier-en-hommage-%C3%A0-michel-butor-1-michel-butor-ou-les-%C3%A9nergies-du-retrait-faire-livre-%C3%A0-plusieurs-.html
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cur ios i t és ,  à  un  musée d ’ob je t s  in t rouvab les ,  à  l ’ an t re  de  Des Esse in tes ,  à  

l a  «  l ib ra i r i e  »  de  Monta igne  e t  à  l a  b ib l io thèque so igneusement  cap i tonnée 

du  Naut i l u s ,  ce t te  arche  vern ienne dont  l a  d ev i s e  –  Mobi l i s  i n  mob i l e  –  

convient  s i  b ien  à  l ’œuvre  vagabonde de  l ’ au teur  de  J oue t  du  v en t  (1985) .  

 

D’une autre  contr ibut ion,  ce l le  de  Patr ick Longuet ,  on notera  la  conc lus ion  :   

 

Écr i re ,  pour  Miche l  Butor ,  s ’ apparente  à  une  fo l i e ,  une  obsess ion 

product iv is te  qu i  r épond à  l a  soc ié té  de  l ’ in format ion  f ausse  par  un poème 

in in ter rompu.   

 

De la  contr ibut ion de  Raphaë l  Mont ice l l i ,  on re t iendra  le  t i t re ,  magnif ique  et 

s i  emblémat ique  :  Butor ,  l a  c on s c i en c e  é t o i l é e .  Une contr ibut ion e l le -même en 

é to i le ,  où i l  est  quest ion de  d ivers  aspects  de  la  pédagogie t rès  part icu l iè re  de 

Miche l  Butor  e t  de  ses  rapports  avec  les  ar t i s tes .   

 

S ’ i l  n ’y  a  pas  de  «  g r i l le  de  l ec ture Butor  » ,  i l  y  a  b ien  une  «  pos ture  » ,  f a i t e  

d ’empathie  e t  de  regard  en  sympath ie .  Dans  sa  r e l a t ion avec  l es  a r t i s t es ,  

Miche l  Butor  ne  cherche  pas  d ’abord  l ’ a r t i s te  or ig ina l ,  invent i f ,  c réa teur ,  

mai s  ce  qu i ,  dans  l e  t rava i l  d ’un  ar t i s t e  man ifes te  l a  présence  ou  l e  germe 

de  l ’o r ig ina l i t é  ou  de  l ’ invent ion .  L ’ar t i s t e  peut  vous  sembler  convenu ou 

bana l .  Vous  pouvez  ne  t rouver  en lu i  r i en  d ’ in téressant .  Vous  l i s ez  ce  

qu ’en  écr i t  Miche l  Butor  e t  vous  vous  apercevez  que  vous  avez  é té  aveug le .  

(p .157)  

 

Vient  ensui te  une nouve l le  part ie ,  int i tu lée  «  Regards sur  l ’œuvre  » .  Adè le 

Godefroy ,  dont  on  a  pu l i re  la  contr ibut ion  dans ce  doss ier ,  se  promène dans  

l ’ exposi t ion L’Ate l i e r  Bu tor  e t  par le  de  Butor photographe ,  de  sa  minut ie  dans 

le  t rava i l  au format  9 x  9 ,  de  sa  pra t ique ,  de  son rapport  avec  la  photo.   

 

Le photographe cadre  ce  qu i  n ’es t  p lus  ou  presque  p lus ,  s e  r end  d ispon ib le 

pour  d i r e  l ’ e f f r i t ement ,  l e  v ie i l l i s sement ,  l e  pe l l i cu la i r e  e t  l e  mass i f ,  l a  

lumière  e t  s es  obscur i t és .  Avec  l es  photograph ies  de  Miche l  Butor ,  on 

préfère  penser  l e  passage  p lu tô t  que  l ’ a t t aque  du  temps .  (p .195)  

 

Jean Roudaut  réf léchi t  aux t i t res  de  Miche l  Butor  e t  écr i t  :   

 

Les  t i t r es  des  premiers  ro mans  de  Miche l  Butor  marquent  des  é tapes  de  

médi ta t ion  ;  s es  poèmes  sont  des  moments  de  cé lébra t ion ,  du  moindre  au 

Tout .  La  v ie  es t  un  prétexte  à  mise  en  re l a t ion  ;  pour  ne  p lus  ê tre  un  er rant  

dans  l ’ espace  e t  l a  pensée ,  l ’ ind iv idu do i t  s e  concevo i r  en cor respondance  

avec  ce  qu i  es t ,  a  é té ,  e t ,  paradoxa lement ,  es t  à  ven i r .  Car  c ’es t  ce  que  do i t  

deven i r  l e  monde qui  peut  f a i r e  ce  qu ’on  es t .  (p .  226)  

 

http://poezibao.lettera.fr/poezibao/2016/12/dossier-en-hommage-%C3%A0-michel-butor-6-ad%C3%A8le-godefroy.html
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C’est  avec  jo ie  auss i  que  l ’on découvre ic i  une contr ibut ion sur  un aspect  

important  de  l ’œuvre ,  qui  semble  t rop peu soul igné  dans les  approches 

récentes ,  l ’ importance  de  la  musique pour Miche l  Butor  e t  son érudi t ion,  te l le  

qu’e l le  appara i t  dans son Dia logu e  ave c  33 va r ia t i on s  d e  Ludwig  van  Bee thoven  su r 

une  va l s e  d e  Diabe l l i .  La  contr ibut ion d ’Anne -Cla i re  Gignoux est  t i t rée  

«  L’ekphras is  musica le  »  e t  rappe l le  ces  propos de  Miche l  Butor  

 

j ’ a i  é té  t en té  par  l a  compos i t ion  mus ica le ,  ma i s  j e  me su i s  r endu compte 

que  sur  l e  p lan  ins t rumenta l  j e  n ’a r r ivera i s  jamais  à  grand -chose  (…)  Dans 

tout  ce  que  j ’ écr i s  i l  y  a  une  nos ta lg ie  de  l a  pe in ture  e t  de  l a  mus ique .  ( c i t é  

p .  365)  

 

La  t ro is ième part ie  de  l ’ouvrage  est  consacrée  à  des «  Parcours  d ’ar t i s tes  avec 

Michel  Butor  »   

Miche l  S icard ouvre  sa  contr ibut ion «  Voyages dans le  l ivre  d ’ar t i s tes  »  par  ces 

mots  :  

 

Le  l iv re  é ta i t  un  parad igme cons tant  de  réf l ex ion ,  depu is  l es  premier s  

romans  de  Miche l  Butor ,  jusqu ’aux  tex tes  mobi les  ou  exp losés .  La pensée  

de Butor  aura  osc i l l é  du  l iv re  comme «  ins trument  fondamenta l  de  not re 

c iv i l i s a t ion  » ,  l i v re  cu l tue l ,  à  l ’ apoca lypse  du  l iv re ,  s a  d i spar i t ion 

programmée,  qu ’ i l  aura  passé  sa  v ie  à  a t t endre  –  à  r edouter  ?  à  espérer  ?  

–  e t  ne  sera  pas  f ina lement  ar r ivée .  (p .555)  

 

Puis  ce  sont  le  temps de  que lques poèmes autour de  l ’homme ou de  l ’œuvre  e t 

d ’un chapi tre  consacré  à  la  correspondance avec  notamment une contr ibut ion 

de  Jean Luc Parant ,  «  les  Oiseaux de  Miche l  Butor  »  qui  s ’ouvre  par  une  

évocat ion des fameuses cartes  envoyées par  l ’ écr iva in à  ses  correspondants .   

 

Les  car tes  de  Miche l  Butor  ne  sont  que  l es  o i seaux  qu ’ i l  a  inventés  pour  

res ter  en contact  avec l e  r es te  du  monde e t  qu ’ i l  f a i t  vo ler  par tout  au -

dessus  de  l a  t e r re .  Et  e l l es  ont  toutes  comme des  antennes  qu i  l es  

re l i e r a ien t  à  tout ,  tout  autour  d ’e l l es ,  e t  qu i ,  en  s ’ en t remêlant  ent re  e l l es ,  

formera ient  avec  l e  t emps  une  to i l e  qu i  l e  r ecouvr i r a i t  tout  ent ie r  comme 

une seconde peau  que  Miche l  Butor  aura i t  lu i -même t is sée  sur  son  propre 

corps  pour  se  dégu iser  a f in  de pouvo ir  auss i  r essembler  à  tous  l es  aut res  

oiseaux  de  l ’ espace  sans  f in .  (p .610)  

 

Ces cartes  posta les ,  on en re trouve que lques reproduct ions dans le  cahier 

d’ i l lustra t ions qui  c lôt  ce  l ivre  t rès  r iche .   

 

 

Ces t ro is  l ivres  qui  f igureront  sans doute  dans maintes BB  (Bibl iothecae 

Butor ianae) ,  sont  autant  de  portes  d ’ent rées -31 / 120 / 70- ,  so i t  deux cent 



7  
 
v ingt  e t  une  fenêtres-  dans l ’œuvre  de  Miche l  Butor ,  après qu’ i l  en a ,  lu i ,  tourné 

l a  dernière  page .  

  

Ses lec teurs  ne  sont  pas complètement orphe l ins .   


